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Bonsoir tout le monde,



J'ai remarqué que depuis pas mal de temps, l'utilisation de services du type de ceux offerts par le site http://tinyurl.com/(...) (il y en a plusieurs autres, mais je ne me souviens plus du nom) est assez répandue. Pour rappel, le site offre gratuitement une redirection d'url. En gros, au lieu d'avoir une url qui fait plusieurs dizaines de caractères, on se retrouve avec une petite url du genre tinyurl.com/abcde. Cette url est redirigée (code HTTP 302) via l'url voulue.



Beaucoup de gens utilisent désormais ce genre de redirection. On en trouve souvent dans des forums tels que ceux de linuxfr, mais aussi sur Usenet, dans de nombreux groupes de discussions. On pourra remarquer que ce ne sont pas seulement des gens dont l'informatique est un centre d'intérêt qui sont des utilisateurs.



Alors maintenant je trouve que se pose un vrai problème, voire même plusieurs.



Tout d'abord, la perennité de l'information peut finalement être mise en cause. Cette perennité est importante sur des groupes de discussions à caractère technique. Souvent, les contributeurs donnent des liens en tinyurl comme url vers une page contenant des éléments de réponse au problème technique posé.

Mais alors, le site tinyurl.com peut ne plus exister, pour une raison quelconque. Par exemple, on peut s'imaginer la personne qui a monté ce site voulait faire ch*** tout le monde ; ou encore que cette personne ne peut plus payer pour le nom de domaine, parce qu'elle n'a plus d'argent, ou encore parce qu'elle est décédée (bah oui, ça arrive à tout le monde).

Tout ce foisonnement d'information sur Usenet serait alors perdu. Car tout le monde sait qu'avant de se poser une question technique, on consulte les archives des groupes de discussions entre autres, n'est-ce pas ? ;-)



Ensuite, moins grave, le site tinyurl.com peut tomber en panne. La redirection ne pouvant être assurée pendant cette période de hors-service, ça peut être assez embêtant.



Puis, au niveau de la forme, je trouve celà beaucoup mieux de disposer de la vraie url immédiatement sous les yeux. En effet, on sait déjà sur quel site on va se retrouver, alors qu'avec une url du genre tinyurl.com/jf2sd, on n'est pas très avancé...



Alors finalement, les gens qui ne sont pas de mon avis pourront dire que c'est plus propre une url courte. Je suis totalement d'accord sur ce point. D'ailleurs, si l'url qu'on doit tinyurl-iser était celle d'un site bien fait, elle serait courte et bien écrite, de telle sorte qu'on puisse inférer le contenu de la page vers laquelle elle pointe (c'est un de nombreux points d'un site bien conçu).



Un argument de taille serait que, sur Usenet principalement, les longues url sont coupées, et il faut donc faire un copier-coller. Je réponds alors, avec un peu de mauvaise foi, que vous n'avez qu'à utiliser un bon lecteur de news.



D'autres, plus près de leur sous pourraient rétorquer que ça économise de la bande passante. Je réponds alors que ça n'est pas si sûr que ça. Tout du moins du point de vue de la personne qui va consulter un lien tinyurl-isée. En effet, en cliquant sur le lien tinyurl.com/z12dzi, la redirection fait que des paquets HTTP circulent entre serveurs et navigateur, et au final, on perd même en bande passante.



Mais sur ce petit coup de gueule s'ébauche un vrai problème. Au fond, ici, c'est un service gratuit qui est utilisé. Son fonctionnement n'est pas garanti. Et c'est là le problème. Dans le cas présent, il se trouve qu'en plus de ce problème, je trouve ce service inutile mais c'est une opinion et elle est personnelle.

Mais qu'en est-il d'autres services gratuit à foncionnement non garanti ? Je pense notamment par exemple au moteur de recherche Google pour la catégorie "groupes de discussions". Google a depuis longtemps archivé une grande partie de usenet. Et si ces archives n'étaient plus disponibles ? Connaissez-vous des alternatives aussi efficaces que Google ?
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